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L'ESPAGNE 
VEUT SE SAUVER 

D'ELLE-MÊME 
(IUITI M LA MIMIlM P*QI) 

n an résulte que, par «temple, 
l'abondante récolte de pomme» de 
tint M peut ttre conduite ttiet 
rapidement dans le» gros centrée 
de eoneommation. 

Llepagne n'a pu d'or. 
Let grotus réserves d'»nt*n ont 

été trenaféréu » l'étranger pendent 
U pont «nie, per le Gouverne- 
ment de> Front Populaire. 

Ver» une amélioration ? 
H ne reste donc d'Autre solution 

que de trouver, par une exporta- 
tion accrue, les moyens de compen- 
sation nécessaires pour une impor- 
tation augmentée. 

Mais par suite de la guerre, l'ex- 
portation est réduite à une partie 
infinie de ton niveau normal. 

Dt cet circonstance* défavora- 
blea. mais non voulues, résultent 
Mt lacune* actuelles dans le ravi- 
taillement du Paya 

D ne reste  qu'un seul  moyen, 

LE DISCOURS 
DE M. CHURCHILL 

(tuiri DI u mmm PAOD 

C'est en se trottant le* maint 
que Churchill a continue en an- 
nonçant l'importance du travail 
fourni dans les usines d'armement 
pour renforcer les livraisons La 
même chose est vraie en ce qui con- 
cerne la production des vivres. 

Après que le premier ministre eut 
dit qu* la Chambre des Communes 
pouvait partir en vacances avec un 
sentiment de repos voire même de 
contentement, 11 ajouta cependant 
que ce serait un malheur si quel- 
qu'un supposait que les menace* 
mortelle* étalent passées. Alors que 
il y a quelques mois, rillutlonnlite 
avait menti a son peuple en disant 
qu* le* mois d'hiver seraient d'un 
grand avantage 'pour l'Angleterre 
il avoue à présent que l'hiver était 
avantageux pour l'adversaire et 
ajouta qu'il ne faut absolument pas 
relâcher la surveillance, * car, dit- 
il. nous ne savons pas quel coup 
peut nous être porté. 11 nous faut 
continuer à être sur nos gardes » 

Churchill souligna, une [ois de 
plus, que toutes los méthodes effi- 

b Japon ne «laiuera LA GUERRE AERIENNE 

SUR L'ANGLETERRE 
•«••••MMaii    (SUITE   Dt  LA   PRSMitflà   PAOti    iMaïaiwi 

i -—- mammmmm 

pu détourner du 
chemin qu'il s'ett tracé 

(tUITI DI LA PREMUNI PAO!) 

conclut 1* Journal espagnol : déve-'eaces 'pour empêcher les attaques 
lopper la production  agricole, et nocturnes sont étudiées avec zèle et 
«•Ht et vert quoi le Oouvernement 
porte toute son attention. 

D* par l'emploi de* propres for 
et* nationale*, l'année nouvelle ap- 
portera certainement une amélio- 
ration de la situation. 1  «»•»  

Les Mexicains 
protestent contre la 
projection de films 

anti-allemands 
Mexico. U. — Cet derniers temps. 

l'opinion publique mexicaine « pro- 
testé à différente* rep ises contre 
la reprttentetion de film* de pro- 
pagande anti-allemande, en prove- 
nante dt* Etats-Uni» Récemment, 
de* bombes asphyx'antes ont été 
lancées dans deux cinémas pendant 
la représentation de parïlis film? 
Cet protestation* ont t'é éieWe- 
du tait que les propriété 1 es de ci 
sémtl t Mexico doivent lotie* dt 
telt film*, qui sont très chers, s 11* a» 
veulent être boycotté! pa- les p.-o 
ducteur» de film* e*rtéiCéiril 

Dans son édition de mercredi, 1>. 
Journal c Ultima* Notlcba » publie 
trots protestation* de e-s lecteurs 
à ce sujet Ce* proteste tion» souli- 
gnent que le peuple mexicain n a 
rien t voir dans tt guerre euro 
sienne, sinon que par humanité il 
oouhait* la fin prochaine du con'llt 

Lit protestataires réel-ment du 
nrlnletèr» de l'Intérieur linterdlc- 
tlon de pareils films qui violent la 
neutralité du Mexique. 
—     —-       nm —-—— 

Le Fûhrer a reçu 

l'ambassadeur 
de TU. R. S. S. 

Berlin. U. — Le chancelier Hl 
TLM a reçu ce matin à la nou- 
v*"e «MneelierM du Reieti. M DE- 
KAWOêOV nouvel ambassadeur 
des Soviets à BERLIN, qui lut a re- 
m:« se* lettre* de créance. M. von 
BIMINTROP ajustait à cette ré- 
ception. 

passion par un grand nombre de 
savants et d'officiers. « Il est vrai 
que Jusqu'à présent, a-t-il dit, 11 n'y 
a pas eu de résultat notable, tl faut 
nous attendre i une continuation 
des attaques, U nous faut savoir les 
supporter. » 

Churchill en arriva ensuite à la 
question de la guerre marchande. 
Et 14 encore 11 dut avouer qu* le* 
perte* de la marine dans l'Atlanti- 
que continuaient i être très sensi- 
ble*. A o* sujet il parla d'un danger 
qu'on avait cru maîtrisé il y a un an 
déjà. 

Les anglais de 26 ans 
vont être incorporés 

De Londres, on annonce l'incorpo- 
ration en Janvier prochain des hom- 
me* âge* de M ans. 

La Reine-Mère Hélène 
restera en Roumanie 

La reine-mère HÉLÈNE de Rou 
manie, t* trouve actuellement en 
voysge à l'étranger. 

Venant d'Italie, elle sera de 
retour à Bueveet le 23 décembre 

Le* bruit* selon lesquels elle envi 
ageslt de rester à l'étranger sont 

donc ainsi sant fondement 
 1 «M*     

L'aviation britannique 
ne saurait répondre 
du tac au tac aux 

tique   Qu'arrive-!     .. ai i mes ami* amé attaques allemandes 
r mille fols plu- • 

Développant sa pensée, M  Met. 
suoka dit alors : 

Imaginez seulement un ins- 
tant que l'Amérique entre dans la 
guerre européenne, ou soit enga- 
gée dans de* hoauiltée avec le Ja- 
pon dan* le Pacifique Qu'arrive 
rait-il ? Je supplie 
ricains de réfléchir nulle fols pi 
tôt qu'un* avant de faire un saut New-York, 1» — Au eour* d'un 
qui pourrait ètr* fatal t toute l'hu- discours prononcé devant le « Fo- 
manité ! En même tempe, Je ne're'.gn Affaire Council » et le < En 
veux laisser aucun doute dans l'es- gjisli Speaking Union ». sir Waltei 
prit de chaque citoyen américain,Cilrine. président du Congrès des 
sur notre volonté de demeurer fi- Syndicale anglais a lancé un ap- 
dèles à nos alliés, et sur l'orienta-'pcl réclamant la livraison lmmé- 
tlon d* la politique Japonaise, qui dlate par lés Itats-Unls d'avions de 
reposera toujours sur le pivot du i bombardement et d'autres type* 
paote bipartite » M. Citrine déclara,'en Outre, que 

M Matsuoka conclut en répétant le temps et la distance ne permet- 
que la fidélité du Japon à l'Axe'eut pas à l'aviation britannique de 
n'Impliquait de menaces pour per- répondre du tac au tac aux atta- 8t.r, » réparti SO m sur ses béné- 

DE GROS DIVIDENDES 
POUR LES ACTIONNAIRES 

DES USINES D'ARMEMENT 
BRITANNIQUES 

Stockholm, 10. — Des informa- 
tion* parvenues de Londres annon 
cent que le* gros bénéfice* réalises 
par les act.onnaires de l'industrie 
de 1 armement et publiés par lès 
journaux ont fait sensation dans 
1 opinion publique. 

D'après le* journaux londoniens 
la firme « Thompson Brothers a a 
distribu* cette année a *es action- 
na.:<•.-, un dividende de 22.5 *S. 

La « Anglo Burma Tin Compa- 
nv a a pu répartir pot* l'année de 
guerre écoulée un dividende de 
25 '■! soit à peu prés le double du 
pourcentage de l'année précédente 

La compagnie d'assurance» «Eagle 
!quM allemandes. 

Du coton égyptien 
pour la France 

D'après des Information* françai- 
ses, la France se propose d'acheter 
en Egypte du coton de la dernière 
récolté. 

<*>  

Le traité de commerce 
russo-slovaque 

L'aviation du Reich 
entrave 

considérablement 
la navigation anglaise 

flcet de guerre. 

L'activité 
sous-marins 

allemands et italiens 

CE QUI S'EST 

PASSÉ A VICHY 
ItUITI 01 LA PRIMIIRi PAQE) 

DANS LA RÉGION 
astrst, 

L'affichage et 

l'étiquetage des prix 
La Préfecture du Nord commu 

C'est a la suite de cette déposi- 
tion qu* le viçe-présldent du Con- 
seil et M. de Br.non furent convo- 

3Ués d urgence à Vichy A son «Tri- 
ée dtne cette ville, M. Pierre que 

Laval fut mis en accusation devant , Le Chef de Service départemental 
lé Conseil des ministres et harceléIdu Contrôle de* Prit reppelle » 
d* questions et de reproches u- MM- les commerçante, les dlsposl- 
mereohal Pétain. que leotioa des Uon» de* article!» à 33 toclutlve- 

ment d* la loi du 31 octobre 1940. 
en ce qui concerné les ventes au 

Le traité de commerce et deiciale de l'ennemi particulièrement 
navigation russo-slovaque qui vient difficile. En effet, dans leur action, 
dêtre signé porte sur 5 millions,les avion» de combat allemands ont 
de dollars. davantage de n'être nullement gè- 

La Slovaquie fournira à la Russie Inès par les mines, C'est précisément 
des cables, moteurs électrique*, tubes à la navigation ootière qu'ils peu- 
d'acier et produits métallurgiques I vent intlger les plus graves pertes, 
pour recevoir en échange du coton, i mais en mime temps, les bombai - 
du phosphate et divers métaux,    diars à longue distance sont en me. 

Lés paiements s'effectueront en'sure, grâce t leur rayon d'action 

Moscou, 19. — Dans un artiole 
sur l'activité des sous-maruis dans 

Berlin, 19. - Dans une informa-il» K"err« actuelle, le Journal mili- 
tlon du D. N. B. qui complète le '*'» « Kressnaya Swjasda » çons- 
eommuniqué de ce Jour, il est ditl1*" *)"' 'excellent armement tech- 
que les attaques de l'aviation alie-in>°.u' d<* «us-marins allemands et 
mande contre les navires britannl-;lc parfait entraînement des équipa- 
quesrendent la navigation commer-1 s""8 allemands ont permis aux sub- 

Le 

Lord 
est mort 

d'une intoxication 
Selon un rapport d* l'ambassade 

de* ttatr-Onls à Londres la mort 
de lord Lotnian. ancien imbava 
deur d* Orende-Bretegne aux 
Et*t*-Unl* t été provoqué* par une 
intoxication. Telle e*t la déclaration 
3ui a 4M faite hier t la Chambre 

es Communes par le sous-secréutre 
d'Etat euï Affaire* étrtngère* en 
népona* à un* question du parti li- 
béral qui demandait tl lord Lothitn 
était bien décédé d* mort naturelle 

Pour une Europe 
plus stable 

et plus humaine 
Rome, 11 — A l'occasion de l'an- 

mVeruirt de la fondation de llnt- 
titut national d* la Culture fasciste. 
M Pormichi, vice-président de l'Aca- 
démie royal* italienne, a prononcé 
nier un dUcour* sur 1* thème < En 
face de l'Ordre nouveau ». 

L'orateur a exposé de quelle façon 
les puletsnou ploutosratlques par 
la glorification exagérée de leurs 
propre* principe*, érigeaient leur 
héeémonlê et exploitaient les petites 
nations 

t L'Axe. a-Wl dit, est le créateur 
gpirltuel de la nouvelle Europe, et 
elle a repris la direction en vue de 
réaliser le* revendications révolu- 
tionnaires et sociales. Il ne s'agit 
donc en aucune façon d'un* simple 
variation dan* l'hégémonie, mais 
bien d'une nouvelle Europe plus 
«table et plus humaine où chaque 

L'explosion 

des usines Nobel 
est due à un accident 

Stockholm, 19. — Contrairement 
aux bruits répandus, le Directeur te 
la poudrerie de Kariskoga a co s- 
taté que l'explosion et l'incenlle 
qui se sont produit* dan» son usine 
ne sont pas dus à un acte de sa- 
botage maie bien a un accident. 
 ,         aie — 

Rome réduit 
le trafic ferroviaire 
Par suite dee exigences d*  it 

guerre plusieurs communications 
ferroviaires ont été suspendue» en 
Italie 

On certain nombre de communica- 
tion* cependant ont été maintenue* 
notamment le« ligne* liilan-Rome 
Turiiuûomt et Aorne-ftafie du IUÔ\ 

**m      ■■■ 

merslbles allemand* de collaborer 
seuls ou en groupe*, avec l'aviation. 
Le Journal observe que l'activité 
des sous-marins allemand* contre 
les communications maritimes 
l'Angleterre constitue un élément 
important dans la guerre écono- 
mique 

Parlant du système anglais des 
convois, le Journal dit que celui- 
ci a perdu de sa signification par 
suite de* perfectionnements de* 
sous-maruis allemands 

. L'armement de* navires mar- 
Les conséquences immédiates desl0hand« n'a pa* encore donné le 

gît   t 'attaque* aériennes contre des na moindre  résultat dans  la  guerre 
General Berger et ^« %JS2S£f!Ll&£8&\"fa mees L adversaire doit s efforcer de i Quaut aux sous-marln* anglais, 

idoter sa navigation d'une protec- ; !o journal écrit qu'il» n'ont encore 
11 ton contre avions dans lee xonefirifn fait de particulier pendant 
iqu'il suppose être sures et exemptes t0ute U guerre. Il considère l'ac- 

dollar». L'accord maritime assure 
le trafic marchandises par la voie 
du Danube entre les deux Etats 

extraordinaire, de bombarder égs i 
'ement des aavies marchands en 
plein milieu de l'Atiantique. 

secrétaire d'État 
à l'Aviation, visite 

1«» L..., J„ I _.,«_til» possibilité pour les avions de re 
ieS DaSeS OU Levant'connaissance de faire appel aux 

'toua-marins pour s'attaquer i cor- 

de mines Des détours qui font per- 
jdre un.temp» précieux, sont rendus 
i nécessaires. A cela vient s ajouter 

Vichy, 19 — Le général Bergeiet. 
secrétaire dfitat à l'Aviation, a 
■itterri, ce matin mr le terrain de 
Beyrouth où les honneurs mili- 
taires hrl Ont été rendus par des 
détachements dé troupes de toutes 

Les États-Unis veulent 
porter au maximum 

leur production 
de matériel de guerre 

W«ahin«ton 16. - Le < Nyt > an- 
nonce que M. Rooeevelt a eu hier 
une conférence avec M. Stlmson. 
ministre de la Guerre ; le colonel 
Nox, ministre de la Marine: M Pa- 
teraon. vioe-minutre de la Guerre, 
et M. Poreatér, vlce-mini»tre de la 
Marine. 

Au coure de cette conférence un 
plan aurait été élaboré selon lequel 
toute* le* question» concernant les 
armement* américains et l'Industrie 
de guerre seraient confiée* a un 
Comité de trou membre* qui aurait 
pour tache essentielle de porter au 
maximum la production du matériel 
de guerre, et auquel lé* plein* pou 
voir* seraient accordé*. 

Au cour* de cette même confé- 
rence aurait été décidée la forma- 
tion d'un Conseil de Défense, dont 
feraient partie le colonel Nox. 
M Stlmson et lé directeur de la 
Production au Comité de Défense 
militaire, M. Nation. 
 «i»  

Un bombardier 

américain 
s'écrase au sol 

lalidari'éi   New-York, 19. - On bombardier «clsslon fera place a ri.e amérieain s.mt ^^ , Marchfleld 
fructueuse » 

Longuement ovationné. M For 
xniehi a termina ton discours en 
disant qui! n'existait plu* aucun 
doute quant a llatu* de la guerre 

Ne fermez par., 

m tournai avan' d'avoir lu se* 
annoncée Cett eotr* intérêt / 

(CallfomieV 
été tué*. 

Le* six occupante ont 

E( HOS 
et CARNFT 

OALINDMIR. - Samedi 11 décent. 
*rt IMO — Soleil : Lever i <■< n 4.1 ; 
coucher » 17 h. M - Lune : Laver A 
1 h 47 coucher a 17 h as 
Aujourahul : Saint Thoma» - De- 
main : teinta Victoire 

Uins objectifs. 
A plusieurs reprises déjà les! 

avions allemand», alors qu'ils n'a- 
vaient plu* de bombss. se sont mis 
à attaquer des navires au moyen! 

jtTssnr éûMrtfiïïdu" SuHi^i «MM» iex ï 
général Fougère, HwtCommCairt ^J»l™SSl^îi«2?*L *SîS tl' 
par intérim  le général Jancken*.|^d' ff^Lfl1? J* dégât* ct 

commandant de l'Air au Levant. dM P6'1*» » «^ ba,MUX- 
le  général  Ariabosse.  adjoint  au    Ainsi la marine de guerre et l'a- 
commandant supérieur des troupes v.atlon travaillent la. main dans 'a 
du Levant, l'amiral Bouton, corn-! main pour rendre le contre-blocus 
mandant   la   division  navale  du .allemand aussi efficace que possi- 
Levant le colonel Beuclercq, com- 
mandant les territoire» du Liban, 
le* chef* des Etats-Majors de cet 
pertormalltés. M. Destrlbat. secré- 
taire général du  HauM3om.mis.sa- 
riat, à-E.  Abd Allah  Bey  Eoud 
secrétaire dlttat du gouvernement 
ilbanais.  M   Conti.  directeur  des 
Affaire* Politique», M  Barthe. dé- 
légué du Haut-Commissaire au Ll' 
ban M. le président dé la munid 
palite de Beyrouth et un certain 
nombre  de   haute*   personnalités 
française* et libanaises 

L* secrétaire d'Etat se rendit 
ensuite au Monument aux Mort* 
où 11 dépota une gerbe. Le général 
Bergeret, qui vient inspecter le* 
force* aériennes, compte vsliter tes 
base* du Levant et effectuer à eet'e 
occasion, une large tournée sur cet 
ierrltolre* 

Mvlte des sous-marin* Italien* dans 
le Sud de l'Atlantique comme une 
menace pour lé* communications 
de l'Angleterre avec l'Amérique du 
Sud. 

«i» 

La pêche a repris 
sur la côte belge 

Bruxelle*. 19. — Sur l'interven- 
.on de* autorités allemande*, la 

pèche a repris sur la côte belge. 
Chaque barque de pécheur devra 
biuer un drapeau blanc et un pa- 
villon belge. 

LE LOYALISME de L'ALGÉRIE 
A L'ÉGARD DU MARECHAL 
Alger, 19. — La commission de* 

Finances algérienne vient d'adresser 
au maréchal Pétaln le télégramme 
suivant : 

Unie a la France par des liens 
indissolubles, toute l'Algérie honore 
le chef de l'Etat français, non seu- 
lement parce qu'il personnifie la 
France, mais parce qu'il symbolise 
1 unité et l'Intégrité de l'Empire 
français. 

a L'Algérie lui adresse, avec l'ex- 
pression dt son profond respect, 
celle de sa reconnaissance pour 
l'œuvre de rénovation qu'il a entre- 
prise et l'aasure de son dévouement 
invariable et de l'inébranlable fidé- 
lité de 'ou* les fils de l'Algérie 
francalae. > 

LA MONOPOLISATION 
D'Z L'INDUSTRIE 

AERONAUTIQUE SUÉDOISE 
Le Relchatag suédois a accepté 

un projet du Oouvernement d'aprèt 
lequel toute la construction aéro- 
nautique suédoise sera transférée à 
la Société par actions Wall»nb*rg- 
Wimmer Grenska. 

Une forte opposition l'ett mani- 
festée au Parlement contre ce mo- 
nopole. 

blé et pour faire croître le danger 
pour la navigation marchande bri- 
tannique dans tous les domaines 
possible*. 

TOUT LE MONDE 
A CONFIANCE 

EN ALLEMAGNE 
Budapest. 30. — Sur l'invitation 

du haut-commandement de l'armée 
allemande, l'écrivain militaire. !t 
général von Mieka, a fait part de 
ses impressions II * écrit notam- 
ment en ce qui concerné l'état d'ea 
prit régnant en Allemagne : 

« Tout le monde a confiance et 
on' est d'avis que l'Angleterre ni 
saurait supporter 4 la longue let 
attaques aériennes Ininterrompues 
Pendant mon voyage J'ai eu l'occa 
slon de parler à des soldats appar 
tenant aux services les plus diffé 
rénts. On me permettra t moi, vie! 
officier, de dire que Je suis capable 
de tirer des conc.u6ions de certains 
tout petits détails, de certains ges- 
tes et certaines expressions de fi- 
gure. J'ai rencontre partout parmi 
ies soldats un é(at d'esprit parfait 
ainsi qu'on doit le rencontrer la ov 
règne une confiance illimitée de la 
oart de* soldats en leur chef Or 
ne se questionne pa* longuemen 
pour savoir qu'elle* seront lès pro 
chauies opérations, car tout U 
monde sait que les succès remporté.' 
iusqu't présent sont dut à notr 
iction rapide et à la surprise d 
adversaire. D'autre part, chacui 

sait également que le Ftlhrer seu 
iécide de l'heure et du lieu de s 
irochaine attaque et quil est abso 
ument inutile de chercher i 
avoir » 

DES AUMONES POUR LES 
SINISTRÉS BRITANNIQUE 

Sur la page de pu 
lue 

Oenève, 20. 
olicité du c Times » on peut 
.appel su-vant : « S  v  p  Aidex 
Covcntry   Birmingham et le Mer 
sey-Side. > 

On exhorte les gens t donnei des 
aumônes Ce sont donc des aumô- 
nes qu'on réserve aux victime* de 
la guerre ploutocrate anglaise II 
en eat de même en ce qui concerne 
une œuvre de bienfaisance faisant 
partie de* Victoria-docks, si pave- 
ment endommagés en effet on 
peut lire : « La région des dock* 
londoniens a besoin d* ton aide i 
Et aussi : < Notre secours doit être 
réalisé par de* dons privés » 

Dans la partie commerciale du 
Journal on peut lire par contre des 
douzaine* d'annoncé* concernai 
le* différente* usines annonçant 
de* dividende* allant Jusqu'à 30 % 
Voilà l'Angleterre. 

Un vapeur français 
ayant à bord 

1.500 démobilisés 

est arraisonné 
New-York, 19 décembre.— L'agen- 

ce United Press annonce que le 
vapeur « Cuba > ayant à bord 1600 
soldat* français démobilisés, a été 
arraisonné entre La Martinique et 
Casablanca, par une unité de la 
flotte anglaise et conduit à Free- 
town. 

en» 

LE CANAL DE LA MARNî 
AU RHIN EST ROUVERT 

AU TRAFIC 
Paris, 19. — Le canal de la Marne 

au Rhin a été rouvert au trafic ces 
Jours derniers. C'est là une nou- 
velle étape dans la remise en ac- 
tivité de notre réseau fluvial. 

UN MILLIOFDE FRANCS 
DE COUS VOLéS DANS 

UNE GARE PARISIENNE 
Parla 19. — Une trentaine de 

cheminots, employés à la gare.de 
marchandises de Bercy, sont incul- 
pes dans une affaire de vols de 
colis. Le montant des détourne- 
ments dépasse un million de Frs. 

CITATIONS 
A L'ORDRE DE L'ARMÉE 
Vichy, 19. — Le «Journal Offi- 

ciel » a publié, ce majih. les citation* 
à l'ordre de l'Armée du U» régiment 
U cuirassiers, commandé par le 
'Olonel Labouge ; le 6* régiment 
i autos-mltrallleusee. commandé par 
e lieutenant-colonel Dewalmont; .e 
IV régiment de dragons portés 
lormé a la mobilisation tous la di- 

■ectton du lieutenant-colonel Sau 
îont-Morbler, du chef d'escadron 

Dams, blessé au feu, et du chef 
d'escadron Fontaine, mort au champ 
i honneur ; le premier groupe du 
73' régiment d'artillerie, commandé 
pai le chef d'escadron Edgard Na*- 
soux: l'escadron divisionnaire anti- 
chars de la 3' division légère de 
cavalerie, sous les ordres du capi- 
taine Viral : le 18' régiment le 
chasseur», commandé par le colonel 
Delpy, le a« régiment de dragons 
portée, commandé par la lieutenant- 
colonel Deroque. 

DE VALERA OPÉRÉ 
Le Premier ministre de l'Etre, 

EAMON DE VALERA a «uhi à DU- 
BLIN une légère opération oculaire 

DES COUS 
POUR LES PRISONNIERS 

INTERNÉS EN ITALIE 
Paris. 19 — Le* autorité* alle- 

mande* viennent d'étendre aux pri- 
sonniers français interné* en Italie, 
le< mesures dé faveur accordée* aux 
prisonnier* tn Allemagne Désor- 
mais, le* famille* de ces prisonniers 
pourront leur envoyer des colis de 
la zone occupée ver* l'Italie 

advertairee dt M Laval avait 
ébranlé, exigea la démission de ce- 
lui-ci et révoqua sur l'heure le dé- 
cret lui Raturant *a tuonettlon en 
tant que chef d'Etat. 

L'affaire s'était, on le volt, en- 
tièrement déroulée sur le plan de 
la politique intérieure et la pro- 
clamation du Maréchal refléta" 
exactement la situation. 

A l'iMue du Conseil, M. Pierre 
Laval tut placé non point tn état 
légal d'arrestat on, malt sous le ré- 
gime de la surveillance spéciale A 
cet égard, on précise que M. Peyrou 
ton, auteur d* cette mature grave. 
fit transférer l'ancien vice-président 
du Conseil à ton ohàtetu de Chatel- 
don où 11 le laissa sou* la garde de 
fonctionnaires de la sûreté et de la 
garde mobile. On ajoute que la mis- 
sion de garder à vue M. Laval fut 
dévolue par M. Peyrouton à M. Sa- 
blanl, dont le rôle à Marseille, dans 
de* affairé* fort compliquées ct peu 
glorleutés. est encore dans toutes 
les mémoires. 

M. do Brinon. dont l'absence à 
la trarus'aton des cendre* du dré 
de Reichstadt était Jugée impossi- 
ble, regaena Parla d*n» la Journée 
de samedi C'est lui qui mit M 
Abetz au courant de* incident* dt 
la veille. 

Le voyante de M. Abêti à Vichy 
Paris, 19. — Je crois pouvoir ajou- 

ter à m'es informations de ce matin 
que le voyage à Vichy de M. Abetz 
a bien eu pour objet principal 1* 
situation créée par la révocation de 
M. Laval et 6on arrestation. 

Il est, pour l'instant, impossible 
le savoir quelle Influence les con- 
versations de Vichy auront su:- la 
situation politique. On attache, ce- 
pendant, une grosse importance 
aux paroles prononcées par M 
Abetz samedi soir à l'ambassadt 
iu Reiqh. On y volt la preuve que 
lé* autorltét allemandes Jugent re 
zrettable le fait que lé* remous de 
■a politique intérieure française et 
des rivalités ou rancunes personnel 
lit puissent avoir un retentissement 
sur la position internationale dv 
îays, et cela dans les grave* con 
onctures actuelles. 
Sans prendre le moins du monde 

parti, dit-on dan» le» cercles hier 
informés, dans une querellé qui 
tient à ignorer, M. Aoeta aurait mu 
le maréchal Pétain en garde contrt 
les interprétations fâcheuse* aux 
quelles peuvent prêter ces incident* 
dramatiques et sur la mauvaise im- 
pression qu'Us ne manquerft pas de 
provoquer à l'étranger, quant à 1* 
stabilité française. 

Il va de sol que Je vou6 indique 
ceci sous toutes réserves. 

Vers un directoire ? 
Paris, 19. — Le bruit court i 

aria que M de Brinon s'est rendu 
à Vichy et que des conversation! 
rès importantes seraient en court 
On affirme avec persistance que M 
Pierre Laval Jouit à prêtent d< 
toute ta liberté et quil t reprit 
tout au moins en partie, son actl 
vite. On ajouta mal* Je n'ai pu Jus- 
u'à présent avoir une confirmât loi 

je cette nouvelle peu vraisemblable 
que M. Peyrouton M trouverait t 
son tour, en état de surveillanct 
pédale- 
On croit ici que les événement; 

ourraient évoluer rapidement ei 
qu'on t'orienterait vert la créatlor 
d'un   directoire   qui- concentrerai: 
tous let pouvoirs entre les maint 
de quatre personnalités, MM Lava' 
et Flandin, le général Huntziger el 
l'amiral Darlan. Il va de sol que ce 
directoire  serait  simplement   ad- 
joint au maréchal Pétaln, dont l'au 
■orité resté intacte et qui continue- 
ra à user de tout let droite dont la 
nouvelle Oonttitutlon l'a Investi. 

tieeà   • ■ 

LE CONSEIL 
DES MINISTRES 

(SUITE DI LA PRIMIIRI PAOE) 

détail et celles à consommer sur 
place, ainsi que les .-mictions répri- 
mant les infractions  afférentes. 

VENTER AU DÉTAIL 
(t emporter)       '•_. 

Dispositions générale» — Dans 
les établlssementa effectuant de* 
ventes au détail, le prix de* mar- 
chandises et denrée* dt toute na 
ture doit être indiqué de façon très 
lisible, avec ut dénomination exacte 
et conforme aux usage* commer- 
ciaux, soit sur l'ojbtt Ou sur ton 
emballage ou récipient, toit par 
une pancarte afférente à un même 
lot d'objets identiques, tn mon 
naie française et par unité d'ob- 
jet, de poids ou de contenance. 

Dltpotltlon* particulière* relatl 
ves : a) aux vente* de denrée* ali- 
mentaire» et de holatona 

Los indications prévues au para- 
graphe A cl-destus doivent en outre 
être répétées sur une affiche appa- 
renta apposée soit à l'extérieur, 
toit à l'intérieur du magasin «t énu> 
mèrant lét produit* dan* l'ordre 
alphabétique. 

b) Au* ventée rtaUtèe* dan» le* 
bauee, folrr* et marché», ainsi eat 
sur les étalage* de* marchand» 
ambulant»,. 

Dan* cette éventualité la mth' 
tlon du prix sur la marchandise 
ou sur un même lot de marchan- 
dise Identique pouvant présenter 
dès difficultés, les Intéressés ont 
la faculté de porter lee indications 
susvtsét* tur une seule affiche gé- 
nérale très apparente. 

VENTES 
A CONSOMMER SUR PUCE 
Los directeurs ou gérants ainsi 

que le-, propriétaires (exploitant 
leur fondsi de tous étabUsttmthtt 
servant des denrées du bttttoni 
alimentaires, notamment la* Bate- 
liers, restaurateurs et cafetiers, tant 
tenus d'apposer, tant i l'extérieur 
de leur établissement qu'à l'inté- 
rieur des locaux affectée au public. 
une affiche désignant le prix de* 
repas, portions nu consommations 

Précision est donné* qu'aucuns 
modification n'est apportée alla 
dispositions législatives spéciale* 
relatives à l'affichage et l'homolo- 
gation des prix des hotelt. pension* 
de famille et maison* meublée». 

SANCTIONS 
Les infractions à toutes ces dis- 

positions sont frappée* d'une peine 
d'emprisonnement de un à six moi» 
et d'une amende de stlte franc* i 
mille francs, conformément à l'ar- 
ticle tt de la loi précité*. 

Bruxelles, 30. — On Ut dans le 
Nouveau Journal » : 
M. de Brinon, délégué général du 

gouvernement en France occupée, 
est arrivé Jeudi à Vichy Dans le 
courant de l'après-midi, 11 a eu un 
entretien avec M. Flandin, ministre 
des Affaire* Etrangère*, et a con- 
féré ensuite avec le maréchal Pétaln 
Après quoi, les ministre* se sont 
réunis dans la chambre de M. Flan- 
din pour prendre connaissance de la 
conversation que M. de Brinon avait 
eue avec lé maréchal qui, avant 
l'arrivée au délégué général, avait 
reçu M Chi'îhery, ancien ministre 
lu Commerce. 

M. de Brinon est reparti jeudi 
iolr pour Parts, après avoir conféré 
également avec M Baudoin, mi- 
nistre d'Etat, M Peyrouton, ministre 
dv l'Intérieur, et l'amiral Darlan, 
ministre de la Marine. 

On signale qu'un Conseil de Cabi- 
net sera tenu ce vendredi et que lee 
ministres se réuniront de nouveau 
samedi. 

M. Pierre Dominique 
chef des Services 
de l'Information 

Vichy. 19 — M Pierre Dominique 
îent d'être chargé de* fonctions de 

chef des Servloèe de l'Information 
M Pierre Dominique est à la fol.* 
un romancier de grand talent et un 

UN OUVRIER 
TOMBE DANS UNE CUVE 

D'ZAU CHAUDE, A HARNES 
a EST Dtceoe A LBOPITAL 
L'ouvrier Duhamel Victor, âgé de 

40 an*, au servie* «e l'entreprise 
NOrdoh, de Un», a «té victime d'il* 
accident à l'usine de proiuitj ebk 
iniques Courrières-Kuhlmann. Il e*t 
tombe tnaléûcontréueement fffJA 
erhaftudtgt ont Une cùv> dèau 
chaude a 80" Transporté a ITioilte' 
sainte-Barbe de Mérleourt, où 11 fut 
soigné par le docteur Letu, U v est 
déoédé le mercredi 20 décembre 
M. Duhamel demeurait Orande 
Rue, 1M, et était marié, il étal 
Dère de sut enfants. 

Les envois d'argent 
en zone non occupée 

Une erreur s'tet gilaete dan* 
cette note qu* nous avons publiée 
hier et que nous rétablissons es- 
dttsous : 

De» lecteurs nous ont demandé 
s'il leur était permis d'envoyer de 
l'argent en tone non-occupée. A 
cette question nous leur refondrons 
par l'affirmative. U* envols sont 
dès maintenant admis par tous les 
bureaux de posté, selon la formule 
det mandats ordinaires. 

Les tomme* autorisée* t l'expé- 
dition sont dé 1.000 francs pour 
les mandats-cartes et 6.000 francs 
pour les mandais-chèques. L'expé- 
diteur, devra sur lé mandat, Indi- 
quer la raison de l'envol. 

CERTIFICAT DE MECANIQUE 
APPLIQUÉE 

La Faculté des Science* de Lille 
communique : 

Lee étudiant* qui désireraient 
Obtenir 1* certificat de Mécanique 
Appliquée sont Informes que des 
coure suront lieu à la Faculté des 
Science» en vue dt la préparation 

e ce certificat à partir du 1er Jan- 
vier 1041 

Prière de vouloir bien et faire 
inscrire au Secrétariat de la Fa- 
culté. Il, place Philippc-Leboa.    : 

AVIS AUX BRASSEURS 
ET INDUSTRIELS 

TRAVAILLANT 
POUR LES BRASSERIES 

La Préfecture du Nord commu- 
nique : 

U Groupement Interdéparte- 
mental interprofessionnel de* Bree- 
ttrtee, MalUnet et ladtietrtet 
annexe* du Nord et du Pat-de- 
GwS créé par arrêtée départe- 
mentaux de* 5 et 8 novembre lMt, 
et dont le siègo cet U, rue de là 
Barre à Lille, contttte qu* de» 
brasseurs ou de* industriel* tra- 
vaillant directement pour la bra» 
strie, lui écrivent pour exprimer 
Je* besoin» en matière* première*, 
alors qu'il» n'ont pat fourni «. 
tint! que lee srrèlée leur en fai- 
saient obligation — un* déclara- 
tion concernent leurs stocks n 
7 novembre, ainsi que leurs chif- 
trat de fabrication en Ult, ee 
|uj équivalait à un* Inscription 
dans 1» nouvelle organisation. 

Aucune suite favorable ne peut 
être donnée à cet demande*. 

Four dernier tvlt, noua Infor- 
mons cet Industriel» qu'Ut sont 
tenu* à régulariser au préalable 
leur situation, en fournissant au 
Groupement Interdépartemental 
Interprofessionnel det Briteeriet 
Maitarié* tt Industrie* annexe*, 
tout renseignements exigés 

Sur demande tl leur sera fourni 
toute documentation necetaaire. 

Fasse 1* 31 décembre, lit ne pour 
ront plus prétendre su bénéfice des 
répartitions éventuelle* de matiè- 
re» première* pour lMl 

Far la même occasion, nous rap- 
pelons à messieurs lee brattturt 
et malteurt qu'ils sont comprit dans 
let détenteurs tenue, en tnellttuoa 
dt l'article 12 de I* loi du 15 
novembre IMO tur l'Organisation 
de reffloa National Iaterprofet- 
sionael dee Céréales, à taire, pour 
It ** M»er»bre«.i'.aa ReceVas.lwr*. 
liste dM.QBMtiu^ns.tWfreéte* 
d* leu^eWSÎT» dêcŒ? 
en double exemplaire, des disponi- 
bilités et de* stocks en leur posses- 
sion ou taisant routa au 20 novem- 
bre 1*40. 

(LIRE EN H PAGE LA SUITE 
DES INFORMATIONS RÉGIO- 

NALES). 

oumaliste de classe qui a collaboré 
i de nombreux quotidiens de Paris 

M. De Brinon reçu 

par le Maréchal Pétain 
On mande de Vichy : Le nouveau 

délégué général du gouvernement 
français pour lee territoires occu- 
pés, Fernand de BRINON. a eu une 
longue conversation avec le maré- 
chal PtTAIN, chef du gouverne 
ment français. 

En lia son avec ces conversations 
le MARECHAL, Fernand de BRI- 
NON 6t le ministre BAUDOIN se 
.ont rendue ensuite auprès du mi- 
nistre des Affaires étrangères, ré- 
cemment nommé, M. FLANDIN, qu: 
.« encore alita. 

LA LUTTE CONTRE 
LE CHOMAGE 

Le gouvernement du maréchal 
Pétain s'est fixé, entre autres, la 
tâche de donner 4 tous let Français 
capables de travailler, une occupa- 
tion qui leur permette de subvenir 
aux besoins de leur famille et de 
remettre en marche l'activité du 
pays désorganisé annihilé maintes 
fols par les événements que la na- 
tion venait de vivre 

Pour arriver à ce but, u fallait 
rompre avec les anciennes métho- 
des, trop lentes, trop statiques, alors 
que l'urgence des problème* à ré- 
soudre demandait avant tout de 
l'initiative, de l'action qui se tra- 
duisant pratiquement dans les fait*. 

C'est dans o* but qu'a été créé 
le commissariat t La lutte contre le 
chômage » Ce commi6ssire te treu- 
ve à Parle et s'occupe plue parti- 
culièrement de la zone occupée, ce- 
pendant qu'un commissaire adjoint 
à Vichy, exerce son souvlta pour 
la zone non occupée 

Le commissariat contre le chô- 

mage ne se home pu à oontroler 
lé chômage et à répartir les ou- 
vriers sans travail II doit, au con- 
traire, rechercher avant tout des 
travaux susceptibles d'occuper let 
chômeurs, prendre toutes les initia. 
tlves pour susciter du travaux, tt 
préoccuper de* menaces dé chô- 
mage avant que celul-ol ne ae dé- 
clare, être en somme, comme l'a 
défini le ministre, le commis-voya- 
»cur à la recherche du travail. 

Des chômeurs peuvent être utili- 
sés dans les chantiers ruraux à 
des travaux faciles. Ces chantier» 
ruraux présentent un Intérêt plut 
généra! que la résorption du chô- 
mage, car ils peuvent favoriser le 
rétour à la terre à un certain nom- 
bre d'ouvriers du villes. 

Il est donc indiqué de diriger lu 
équipes de travailleur* vert tu 
aonc* de dépeuplement qui se trou- 
veront aine! vivifiée», et recevront 
ies améliorations favorables aux - 
conditions d'existence des habi- 
tante. 

tes modalités de financement, lu 
salaires incombant à l'Etat, permet- 
tent, en effet, d'effectuer des tra- 
vaux dans du régions où la rareté 
des populations n'aurait permjs dé 
réunir de* ressources nécessaires. 
Ajoutons que lu programmes de 
travaux seront prochainement éta- 
blis pour utiliser les Alsaciens-Lor- 
raine qui ont tta dirigée tur lu 
départements de là tone non occu- 
pée 

En oe qui concerne plut spéciale- 
ment lee travaux de collectivité 
locale certains d'entre eux pour- 
ront être classée < travaux d'ur- 
gence > contre le chêmage. 

C'est le préfet, assisté de la com- 
mission technique qui opérera la 
première sélection du travaux lui 
paraltsant susceptible* de résorber 
le plut efficacement le chômage tt 
ces travaux seront classée par ordre 
d'efficacité 

LU projeta retenus par le com- 
missaire tt lu dt'égués du com- 
missaire interministériels seront no- 
tifiée par télégramme au préfet tt 
devront en assurer le démarrage 
Immédiat ^ 

LA VALLEE 
DES ROIS 
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Jadis, revêtu d'étoffe* d'or, qui 
le rendaient aussi resplendissant que le 
soleil, dont il u disait le fil», coiffé de 
la double couronne des déesses Nekbebt 
et ôuuet, eurmontee du icrpent pro-. 
Moteur, le pharaon paualt devant ees| 
eujete OrOtternU «t murmurant l'hym- 
ne à i* Couronne Bouge 

Ainsi pauait ie pharaon... Aisée pet- 
aait la souverain* quand «lie partageait 
ou détenait seule M pouvoir royai 

i douter au* ce fût là la tttu- 
dt  l'extreordmalre  hallucina- 

tion } L* femme qui tenait dant tu 

main* le eceptre et le fouet symboli- 
que ne pouvait être que la reine-fan- 
tôme annoncée par le papyrus. 

I Partant de l'un de «es poignet* «t 
montant jusqu'au coude, un triple bra- 
celet d'améihytie de cornaline et de 
leidtpetfi vert, au fermoir d'or forme de 
deux faucon* M dt deux araeua enoa- 
dran' un scarabée, enserrait ton bru 
nu. 

U fiance de Renée Bertgnen reconnu' 
le bijou qui lui avait été mystérieuse 
ment repris 

Stupéfait, tandis que eu yeux s'ou- 

vraient  démesurément,  il   balbutie ce rieuse, au milieu de» acclamations dt 
tout un peuple 

Mai* qu'importait ? C'était elle tout 
de même.   Et   peut-être   était-Il   plus 

seul mot  : 
- Hata-Sou I... 
Et tous *u soupçons ('envolèrent — 

lu eoupçon. qui   l'avaient amené   lài^v»^ fa mlmùSaUÊ, tTÛ 
dant la défiance d'un piège contempler ainsi, reine toujours, mal* 

U était olen question, à cette aeure. plue vivante et plus femme, délivrée de 
du touriste sutpect de Delr-el-Banan et l'apparat qui entourait ordinairement 
de la part qu'il aurait pu avoir dans la personne incarnation officielle de la 
la reallution dé cette fantasmagorie I divinité et prenant plaisir à ruplrei 
Supposer 9tM était admettre linvrai- l'air de la nuit comme use simple mor 
semblable  Maxime n'y songeait guère telle seulement plus riohe et plus Mlle 

Il se raisonnait plus d'ailleurs II Belle, elle t'était euperbament tt eon 
n'était qu'us spectateur troublé et émer-1 visage, aux grand» yeux brillant*, la 
veille qui remettait à plut tard de tes- maue noir-bleu du cheveux, en grand* 
ter une explication de l'étonnante appa- partie cachés par la coiffure royale — 
ritlon ile c pèchent  - lu traita délicate  la 

Pour l'Instant, un rêve se matériau- petite bouche volontaire, auraient pu 
sait devant ses regards ravi* charmer le jeune homme 

Il voyait Hata-Bou. la reine que ses Mais il ne voyait point la lemme - 
contemporains et su sujet* avalent seulement la reine-fantôme, la souve- 
soupoonnée dt magie noire raine à la mystérieuse légende revivent 

Il ta voyait talie qu'il s* .était sou devant loi an* de ou heurte -nyeiu 
vent représente*, non point s*n».doute, cu'elle aveu du vraiment vivra . tutre- 
à le eiert* secrète de la lune, m* * louer0'* autrefois plu* de trot* mille as* 
l'èbloulatast eolel! d'Egypte ; nor. point auparavant 
glissant presque furtivement spectre Les porteurs ies suivante! et là reine 
entoure d'une suite de fantôme* dans.passèrent le long du NU et et perdirent 
use paysage désert, mais passant   glo-jderrtère le rideau des palmiers. 

Alors seulement l'égyptologue osa bou- 
ger et se frotter les yeux. 

Le Jeune homme savait qu'une hallu- 
cination peut atteindre un grand degré 
de netteté et qu'il arrive au rêve de 
laisser après lui une Impre slon de réa- 
lité.. Mais ou troublantes manifesta- 
tions, agissant directement sur les cen- 
tre* nerveux, uni l'intervention d'usé 
cause matérielle ne durent générale- 
ment que quelques secondée et parfois 
moins encore. 

Or Maxime était certain d'avoir pu 
suivre du regard le singulier cortège 
pendant plusieurs minutes 

D'autre part l'apparition d'Hata-Sou 
correspondait exactement à ce qu'avait 
annonce l'énigmatiqu* papyrus Elle 
s'était produite à l'heure Indiquée. 

Explicable ou non, selon la raison 
humaine le fait était patent. 

e Maxime Fleuralne  venait de  voir 
• pester le fantôme charmant d'Uata- 
• Sou. hantant .M nord* du Nil, corn- 
» me elle tavali déclare, à 'heurt où 
» te lève .a lune t 

!   U cortège, d'atlleure, oe c'était pu 
évanoui   Le jeune homme l'apercevait 

• toujours, descendant la rive, et teuie- 
1 ment us peu estompe par la distance. 

Une exaltation fébrile le saisit Em- 
poignant les rames, il céda à la tenta- 
tion de le suivre et, ramant le plus si- 
lencieusement possible, il se mit à se 
rapprochyer de la rive témoin du pro- 
dige, dans l'intention d'y prendre pied 

Non vraiment, il ne songeait plus au 
piège pressonti, ni à la menace conte- 
nue dan* les deux avertiseemeate 

Une aorte de folie dirigeait tu acte* 
oommt u le fantôme de la reine-aer 
olère eût conserve, par delà le tombeau 
«on m*glqué pouvoir d'envoûtement 

Un scrupule, pourtant, l'effleura 
— Comment Renée me jugerait-elle, 

t' elle connaissait cette équipée noc- 
turne ? murmura-' il J'avais Juré de me 
désintéresser d'Hatu-Sou Rêve ou réa- 
lité, Je devrais fuir celle qui porta le* 
trot* bracelets maléfique* 

Mais il atteignait la rive et il y sauta 
A peine s'accorda-ni le tempe d amar- 
rer u barque, tant U lui tardait de cou. 
ru vers le groupe distant d'upe ces 
tain* de taétru 
- aile est là murmurt-t-ii. tram 

oit ni d'émotion 
La fantôme d'Hata-Sou avait quitte 

la tudla» royale, dont tu porteun at- 
tendaient à l'écart. 

Avec los adolescente* qui l'accompa- 
gnaient, elle était entrée dans l'eau du 
fieuve, après S'être débarrassée dé eu 
vêtements Et c'était maintenant dant 
lf Nil lu ébats rieurs de gracieuse» 
naïades, autour de la reine, qui se bai- 
gnait, mystérieuse encore, sans prendre 
part aux jeux, dont elle demeurait la 
spectatrice hautaine 

Dant l'eau, dont émergeaient eeule- 
ment set Menciwt épaule» et M taie aux 
yeux troubltata elle semblait use ét- 
alon irréelle, t'immeunel fentom* créé 
Par un cerveau en délira 

Réduit et incapable de raltonser Ma- 
xime doutait ai peu d'aultter à une 
fantasmagorie charmante quil «e ris- 
qua, les bras étendus hors de l'ombre 
qui le protégeait. 

Ce geste, selon sa conviction, se pou- 
vait avoir d'autre conséquence que de 
(tire s'évanouir le eéduiaast mirage. 

U n'es fut nés Aucun du teeux 
carpe biasu* livré* à ta caret** dé l'On- 
de ne t'évanouit dan* l'àlr n v eut seu- 
lement un* panique toudilse du cris 
effarouchée, une fuite hors de l'uo, 
dant la nuit cleire, vin lu porteure 
titnt»,-:-, 

té tJtWiJ!. 


